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M. le Secrétaire général donne lecture d’une lettre 
que lui a adressée M. Dumée. 

Je profite de ce que mon fils va à l’École de Pharmacie, pour vous faire 
remettre un spécimen de Salvia verticillata L. trouvé il y a quelques 
jours à Montgé-sous-Dammartin où j’étais allé chercher Osmunda refaits 
et Blcchnum spicunt qui n’y sont pas rares. C’est la première fois que je 
rencontre ce Salvia dans les environs de Meaux, et bien qu'il doive être 
subspontané, il est bon de le signaler... 

Lecture est donnée de la communication qui suit : 

Une nouvelle station de Salvia verticillata, 

par M. CH. G U F F R 0 Y. 

Après avoir descendu les marches de la gare de Saint-Cyr- 
lLcole, passer sous le pont de la voie ferrée, et immédiatement 
à sa sortie, à main gauche, le Salvia verticillata pousse assez 
abondamment, entre les pierres du talus. Cette station était 
unique dans la localité lorsque je l’ai découverte le 29 juin 1906. 
11 est plus que probable que le chemin de fer a été le véhicule 
de cette espèce : la voie ferrée qui est au-dessus conduit en eflet 
à Rambouillet, station déjà signalée, après celle d’Arcueil- 

Cachan. 

A ce sujet, il peut être intéressant de rappeler que le S. verli- 
cillata non indiqué par Thuillier (an Vil), fut signalé à Gentilly 
e t Arcueil « probablement semé » par de Lamarck et De Candolle 
(an XIII, 1805). Loiseleur-Deslongchamps (1828), n indique que 
Gentilly, ainsi que Mutel (1838), qui se référé à Petit. 

Les Flores parisiennes modernes indiquent comme localités, 
tantôt seulement Arcueil (Cosson et Germain, Bauîier, Lefebvre 
d e bouRCY, l)E Lanessan, Acloque), tantôt en outre Rambouillet 
(Bonnet, Bâillon, Bonnier et de Layens). 

^L b. Camus dit que la localité de la plaine Saint-Maur 
1 ^quelle il est fait allusion plus haut est ancienne de 
Plus de vingt ans. 

Quant aux causes probables qui produisent la dissémi¬ 
nation de cette espèce, M. Mangin ne pense pas que 
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l’action des chemins de 1er entre seule en ligne de compte, 
car il a trouvé cette même plante loin d’une voie ferrée, 
mais au voisinage d'un canal. 

M. Lutz donne lecture de la communication qui suit : 


Acclimatation de quelques plantes peu communes 
dans des localités nouvelles aux environs de 
Paris, 

PAR M. G. BILLIARD. 


Tenant à la vérité scientifique, et pour éviter les erreurs qui 
pourraient résulter au point de vue de la géographie botanique, 
par la trouvaille de plantes inconnues, dans certaines localités 
de la flore parisienne, ou même étrangères à cette flore, je 
tiens à faire connaître à la Société, les noms de plusieurs 
espèces plantées par moi, et acclimatées maintenant dans les 
localités suivantes : 


= Salvia glntinosa L. Planté depuis deux ans, fleurissant et 
fructifiant normalement dans les bois de Meudon, notamment 
aux environs de l’étang de l’Écrevisse. 

= Salvia verbenaca L. Semé çà et là dans les clairières et sui 
les pelouses du bois de Meudon, et sur la lisière du bois près de 
Velisy. 

= Salvia verticillata L. Semé sur des talus aux environs de 
la gare de Chaville, rive gauche. 

— Viola palustris L. Planté dans le bois de Meudon, aux 
environs du lieu dit « Carrefour de la Garenne », et dans la 
forêt de Montmorency, près du Bouquet de la Vallée. 

= Drosera intermedia Ilayn. Planté dans le bois de Meudon, 
marais de la Garenne, et dans la forêt de Montmorency, P r ® s 


Drosera rotundifolia 


rotundifoli 


les bois marécageux 


ai 


environs de Chaville, rive gauche. 

Je pense que mes collègues de la Société botanique de Franc 
me pardonneront d’avoir naturalisé ces diverses plantes, a 

récédemnien 


des localités où elles n’étaient pas connues p 
Cependant j’ai cru nécessaire d’en informer les b 


pour 








